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Chère lectrice, cher lecteur,

Depuis la fonda-
tion de l’ordre en 
1859, les Salésiens 
de Don Bosco s’oc-
cupent des jeunes 
défavorisés. Ils 
sont au centre de 

notre travail. Nous considérons tou-
jours les jeunes en relation avec leur 
famille et leur environnement social. 
C’est pourquoi tout notre travail 
exige des mesures qui renforcent les 
familles et l’environnement social.

Nos projets agricoles en sont de 
parfaits exemples. Ils impliquent les 
mères et les pères de nos jeunes 
dans le travail. Ce sont souvent de 
simples paysannes et paysans, ils 
apprennent à rendre leurs sols fer-
tiles. Ainsi, ils créent les bases de 
leur propre alimentation. Les 
connaissances en matière d’agricul-
ture écologique sont diffusées au 
sein de coopératives et modifient la 
manière de penser et la compréhen-
sion des relations biologiques dans 
des communautés villageoises en-
tières.

Ces connaissances profitent à leur 
tour aux jeunes. Une alimentation 
saine quotidienne est une condition 
préalable à la formation scolaire et 
professionnelle. Nos projets agri-
coles écologiques contribuent large-
ment à ce que les familles trouvent 
une existence sur leurs terres et ne 
soient pas contraintes de migrer vers 
la misère des grandes villes.

Cordiales salutations

 
 
Père Toni Rogger

Les participants au programme sont fiers de présenter leur récolte

La misère est grande dans le monde en-
tier. Une fois de plus, les pauvres sont 
les plus durement touchés. Sécheresses, 
conflits, effets à long terme des me-
sures Covid-19. À cela s’ajoute la guerre 
en Ukraine. La Russie et l’Ukraine font 
partie des cinq plus grands exporta-
teurs de maïs, de céréales et d’huile de 
tournesol. Ils comptent ainsi parmi les 
greniers de l’Europe. Tous ces événe-
ments entraînent une raréfaction des 
denrées alimentaires de base dans le 
monde entier et font grimper les prix 
des aliments à des niveaux inabor-
dables. Des millions de personnes sont 
menacées d’une famine imminente.

La situation mondiale actuelle met en 
évidence les interdépendances écono-

Soutien à l’autonomie – 
éviter la dépendance 

miques entre les pays. Dans notre Suisse 
sûre, nous avons aussi nos soucis. Nous 
sommes actuellement préoccupés par la 
question de l’approvisionnement en éner-
gie qui a pris de l’ampleur avec le conflit 
en Ukraine et les sanctions imposées. 
Nous disposons de structures capables 
d’absorber les situations d’urgence. De 
nombreux pays n’ont pas ce privilège. Les 
gens sont livrés à eux-mêmes. 

Notre devise est le soutien à l’autonomie. 
Dans les pages suivantes, nous présen-
tons trois projets. Ils montrent comment 
les Salésiens de Don Bosco soutiennent 
durablement les personnes dans le be-
soin. Ils forment, mettent à disposition 
des outils et des semences pour que les 
gens puissent s’aider eux-mêmes.

Offrir des opportunités  
au lieu de donner l’aumône
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L’homme et la nature en harmonie –  
des familles saines grâce à la culture de légumes
Les Salésiens de Don Bosco sont actifs 
depuis 1960 dans les districts de 
Cayambe et de Pedro Moncayo, en 
Équateur. En 1985, l’institution Casa 
Campesina Cayambe a été fondée sous 
leur direction. Dès le début, l’objectif 
était de renforcer les communautés in-
digènes. Le centre propose des offres 
scolaires, des cours par correspondance, 
une formation professionnelle, une cli-
nique pour femmes, un centre pour 
jeunes, une station de radio et des mi-
crocrédits pour la production agricole. 

Traditionnellement, dans la culture 
équatorienne, les femmes sont respon-
sables de l’alimentation de la famille. 
Leur implication dans l’amélioration de 
l’approvisionnement et donc dans la sé-
curité alimentaire est fondamentale. L’en-

gagement des Salésiens de Don Bosco se 
situe tout au long de la chaîne de création 
de valeur, c’est-à-dire de la production à 
la consommation, et a pour objectif de 
former des groupes de producteurs – en 
majorité des femmes. Afin d’augmenter 
le rendement des parcelles, de nouvelles 
méthodes de production sont enseignées. 
En complément, des cours sont organisés 
sur la fabrication d’insecticides, de pro-
duits phytosanitaires et d’engrais biolo-
giques ainsi que sur la commercialisa-
tion. La vente de légumes augmente les 
revenus des familles et contribue à la sé-
curité alimentaire de la région.

Au cours de la première phase du projet, 
de 2018 à 2021, onze groupes de produc-
trices ont pu – malgré le confinement lié 
au coronavirus – nourrir leurs familles 

et vendre des aliments à la ferme. La 
combinaison entre protection de l’envi-
ronnement, santé, réduction de la pau-
vreté et transmission des connaissances 
nous enthousiasme. Nous avons donc 
décidé de continuer à soutenir le pro-
gramme. Nous sommes en effet 
convaincus que seule une agriculture 
durable et adaptée aux conditions lo-
cales peut garantir l’alimentation. La 
courte vidéo sur www.donbosco.ch/
aktuell-ecuador-selbstversorgung/ (en 
allemand/espagnol) montre de manière 
impressionnante ce qu’il est possible de 
réaliser ensemble.

En groupe, les paysannes et les paysans apprennent les techniques de la production biologique

Sur les marchés, la richesse des différents produits est évidente Les serres permettent une production indépendante des conditions météorologiques

Des jardins  
familiaux pour une  
alimentation saine
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Ensemble contre la famine –  
l’autonomie plutôt que la dépendance 
Plus de 50 000 personnes déplacées par 
la guerre au Soudan du Sud ont trouvé 
refuge à la colonie de Palabek au nord de 
l’Ouganda, à seulement 45 km de la 
frontière sud-soudanaise. La majorité 
sont des femmes et des enfants. Dans 
des colonies comme Palabek, les réfu-
giés vivent désormais avec la population 
locale. L’un des plus grands problèmes 
est l’approvisionnement suffisant en 
nourriture. La colonie est à la merci du 
Programme alimentaire mondial.

Plus de 42 pourcent des ménages n’ont 
pas assez à manger. Les colis alimen-
taires distribués ne suffisent pas. Mal-
nutrition et faim en sont la consé-
quence. C’est pourquoi les Salésiens de 
Don Bosco ont lancé un important 
programme agricole qui renforce les 
réfugiés et la population locale.

Le programme est vaste, il va de la 
production à la vente. Jusqu’à présent, 
plus de 1000 femmes et hommes ont 
déjà été formés au choix des semences, 
à la culture, à l’entretien des cultures, 
aux techniques de récolte, à la trans-
formation, au stockage et à la com-
mercialisation. Les participants aux 
cours sont organisés en groupes et 
cultivent leur propre parcelle. Les pay-
sannes et les paysans déjà formés par-
ticipent à la formation et à l’encadre-
ment des nouveaux participants au 

programme. Ils approfondissent ainsi 
leurs compétences et transmettent 
leurs connaissances et leur expérience. 
Lors de la formation, une grande im-
portance est accordée à l’enseigne-
ment pratique. Différents légumes 
sont cultivés dans un jardin modèle et 
des arbres sont plantés pour faire de 
l’ombre. Ces connaissances sont en-
suite mises en pratique sur les propres 
parcelles. Pour commencer, des outils 
et des semences sont distribués. Les 
groupes sont suivis de près par les for-
mateurs afin de vérifier le travail et de 
prévenir les problèmes.

Avec les gens,  
pour les gens
Ce programme contribue à ce que tous 
les habitants de Palabek aient suffi-
samment à manger. Les Salésiens de 
Don Bosco sont aux côtés des réfugiés 
depuis mi-2017. Ils vivent parmi eux et 
partagent leurs joies et leurs peines. Ils 
gèrent des jardins d’enfants et ont mis 
en place des groupes d’épargne. Dans 
une école professionnelle nouvelle-
ment construite, 600 jeunes hommes 
et femmes peuvent apprendre un mé-
tier chaque année – tout cela dans le 
but d’offrir de la dignité et de l’emploi 
aux personnes et de leur assurer un re-
venu. Voici un autre projet qui nous 
tient à cœur. Merci de votre soutien !L’agriculture locale réduit la faim

Le puits de la colonie offre une eau précieuse L’entretien des cultures se fait en commun 

Avec 83 francs, un groupe de paysans à Palabek peut louer pendant 1 an 1,6 hectare de terrain
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Un grand merci pour votre aide ! 

Quelque 40 pourcent des Indiens sont 
des petits paysans. Ils jouent un rôle 
extrêmement important pour la sécuri-
té alimentaire de leur pays. Malheu-
reusement, ils utilisent trop d’intrants 
tels que les engrais, les insecticides et 
les pesticides. Cela permet certes d’aug-
menter le rendement à court terme. 
Mais il en résulte des coûts élevés, une 
eau polluée, l’érosion des sols et la perte 
de la biodiversité. Les dommages à long 
terme sont dévastateurs pour le pays et 
la population.

C’est pourquoi les Salésiens de Don Bos-
co sont passés à l’action. Sur leur terrain 
dans le district d’Ariyalur, dans le sud 
de l’Inde, ils ont construit un centre de 
formation à l’agriculture biologique. Au 
moins 350 agriculteurs y sont formés en 
trois ans. Ils apprennent à connaître les 
avantages et les inconvénients de l’agri-
culture conventionnelle ainsi que son 
impact sur l’environnement. On s’at-
taque ainsi à la racine du mal : le manque 

de connaissances. Les paysannes et les 
paysans apprennent à préserver la santé 
des sols, à prendre soin de la précieuse 
eau et à bien nourrir leurs familles.

De plus, toutes les familles de paysans 
reçoivent chacune deux plants de mo-
ringa à planter à proximité de leurs 
maisons. Ces arbres poussent rapide-
ment, sont robustes et se contentent de 
peu d’eau. Tous les composants (écorce, 
feuilles, fruits, etc.) peuvent être utili-
sés et également bien commercialisés, 
contribuant ainsi à renforcer les 
moyens de subsistance des familles.

La jeune génération est aussi impliquée 
dans ce processus. Dans les établisse-
ments de formation salésiens, quelque 
6000 jeunes sont formés à la gestion de 
l’environnement et des déchets. Ils ap-
prennent à valoriser la tradition et l’hé-
ritage, mais à ne pas craindre de faire 
un pas vers la modernité. Ce sont eux 
qui agiront pour façonner l’avenir. 

La communauté des Salésiens de 
Don Bosco a été fondée en 1859 par 
Giovanni Bosco à Turin. Il y a lutté 
avec succès contre la misère des 
jeunes défavorisés et exclus. 

Sa méthode d’éducation, basée sur 
la confiance et la prévoyance, est 
toujours d’actualité. Ainsi, 14 250 Sa-
lésiens de Don Bosco œuvrent ac-
tuellement dans 134 pays du monde, 
avant tout pour la jeunesse exclue et 
abandonnée. Autant de sœurs de 
Don Bosco se consacrent à cette 
tâche dans le monde entier. 

Les projets des Salésiens de Don 
Bosco soutenus par l’Aide à la jeu-
nesse mondiale sont vastes : projets 
pour les enfants des rues, sites de 
formation scolaire et profession-
nelle, lutte contre la pauvreté, pro-
motion des femmes, mais égale-
ment projets agricoles par lesquels 
nous contribuons à faire rester 
les gens à la campagne au lieu de 
les voir migrer vers la misère des 
grandes villes. 

Les jeunes sont toujours au centre 
de nos préoccupations. Pour me-
ner à bien ces nombreuses tâches, 
nous comptons sur votre soutien 
financier. 

Des aliments sains  
poussent sur des sols sains

L’Aide à la jeunesse 
mondiale est une 

organisation reconnue 
d’utilité publique et 

exonérée d’impôts

Le moringa pousse rapidement, est peu exigeant et constitue une importante source de nourriture
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